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Résumé : 

 
L’objectif de cette étude est d’examiner comment la préparation mentale agit sur la 

performance des athlètes des clubs locaux au football. L’hypothèse de recherche est 

que l’insuffisance de préparation mentale contribue à la baisse du niveau de 

performance des athlètes au football lors des rencontres. Elle se réfère à la théorie de 

Thérapie de la conscience modifiée de Le Scaneff (1998) et celle de la motivation 

intégrée de Deci et Ryan (2002). L’enquête a consisté en un entretien individuel semi 

-direct sur un échantillon probabiliste de quatorze (14) entraineurs issus de dix (10) 

clubs locaux de football dans la région de Gagnoa. L’analyse de contenu des 

entretiens selon Muchelli (2002) est privilégiée. Les résultats indiquent que la rareté 

de formation des athlètes aux habiletés cognitives diminue la motivation 

d’accomplissement des athlètes et l’insuffisance de formation aux compétences 

mentales réduit le niveau d’intensité de jeu. Un accent particulier doit être mis sur la 

formation à la préparation mentale à travers l’engagement d’un préparateur mental 

auprès de l’entraineur dans les instituts de sports.  Chaque équipe locale doit 

employer en son sein un préparateur mental avant chaque rencontre en vue de 

faciliter la motivation, la résilience, la confiance en soi chez les athlètes et leur 

concentration, gage de bonnes performances au football.  

Mots clés : préparation mentale, habiletés mentales, habiletés cognitives, intensité du 

niveau de jeu, motivation d’accomplissement.    

 

 

Abstract : 

 
The objective of this study is to examine how mental preparation affects the 

performance of local club soccer players. The research hypothesis is that insufficient 

mental preparation contributes to a decline in the performance of soccer players 

during matches. It refers to Le Scaneff's (1998) theory of modified consciousness 

therapy and Deci and Ryan's (2002) theory of integrated motivation. The survey 

consisted of a semi-structured individual interview with a probabilistic sample of 
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fourteen (14) coaches from ten (10) local soccer clubs in the Gagnoa region. Content 

analysis of the interviews according to Mucchielli (2002) was used. The results 

indicate that the lack of training in cognitive skills reduces athletes' motivation to 

achieve, and insufficient training in mental skills reduces the intensity of play. 

Particular emphasis should be placed on mental preparation training through the 

involvement of a mental coach alongside the coach in sports institutes.  Each local 

team should employ a mental coach before each match to facilitate motivation, 

resilience, self-confidence, and concentration among athletes, which are key to good 

performance in soccer.  

Keywords : mental preparation, mental skills, cognitive skills, intensity of play, 

motivation to achieve. 

 

Introduction       

 

Le sport participe au développement tant collectif qu’individuel chez 

l’homme. Il peut être collectif comme le handball, le basketball, le 

football etc.., ou individuel comme le saut, la gymnastique, les 

courses, etc... Dans le monde compétitif du sport, l’entrainement 

demeure la seule condition de réussite pour un athlète ou une équipe, 

quel que soit le type de sport pratiqué.  Il peut être physique, 

psychologique ou mental. On parle aussi de préparation.  Pour Durand, 

Hauw, Leblanc,  Saury et Sèv (2005),  la préparation physique vise au 

développement des capacités motrices et énergétiques sollicitées selon 

l’activité exercée et la progression planifiée et contrôlée de l’athlète 

vers un état de « forme physique » qui doit être optimale lors des 

compétitions importantes ; quant à  la préparation technique et tactique 

ces auteurs soutiennent qu’elle vise à l’acquisition, à l’affinement, 

voire à l’invention, de savoir-faire répertoriés et considérés comme 

des formes optimales de réalisations motrices et de schémas et de  

principes stratégiques; Ils soutiennent également que  la préparation 

psychologique vise au développement des capacités de l’athlète à 

acquérir et maintenir un état psychique propice à l’atteinte de 

performances élevées,  tandis que celle mentale permet le contrôle 

émotionnel, le développement des stratégies de concentration, de 

motivation, de régulation, de l’activation, etc. Aussi le football qui 

continue d’évoluer, demeure un enjeu pour chaque équipe qui doit 
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démontrer les performances de ces athlètes. Ce sport aussi 

passionnant, exigeant qu’il soit, requiert une performance optimale 

des joueurs pour obtenir la victoire et cela, à partir de l’entrainement, 

selon Moitrier (2024). Toutes ces préparations contribuent à 

l’excellence dans les performances lors des compétitions. D’où la 

nécessité de réfléchir sur la question de « la préparation mentale et les 

performances au football dans les clubs locaux ». Cette étude 

permettra d’exploiter les difficultés   de progression des équipes de 

football dans les régions de Gagnoa sur le plan mental. 

Le football est un sport d'équipe pratiqué entre deux équipes de onze 

(11) joueurs qui utilisent presque exclusivement leurs pieds pour 

propulser un ballon, sur un terrain rectangulaire et sous la régulation 

d’un arbitre central et deux arbitres de touches (Mercier, 1981).  

Singer, et al (1993) définissent la préparation mentale comme étant la 

préparation de solutions aux événements stressants durables, intensifs 

et à signification. (Boutebba,1999) l’identifient à des modes adaptatifs 

aux états anxiogènes des joueurs dans différentes situations de stress 

lors de compétitions sportives. Pour ces auteurs, la préparation 

mentale qualifie l'ensemble des techniques existantes utilisées afin 

d'améliorer le niveau de performance d'un athlète de haut niveau.  

Ottawa (2021), parle plutôt du conditionnement mental est un type 

d’entrainement au cours duquel un athlète se familiarise avec ses 

aptitudes mentales et sa capacité à les améliorer ou à les optimiser. Il 

identifie cinq principes notamment la motivation, la confiance, 

l'intensité, la concentration et l'état d'esprit. Il assimile la motivation à 

la détermination et la volonté d'atteindre un objectif. Pour la renforcer 

il suffit de se fixer et de se rappeler les objectifs pour la saison à venir, 

avoir un partenaire d’entraînement. Pour l’auteur, la confiance se 

développe en étant préparé au maximum à résoudre les problèmes qui 

surviennent et en restant positif lorsque les choses ne vont pas bien.  Il 

fait observer que la concentration consiste à prêter attention aux 

choses qui aideront à donner le meilleur de soi-même et à éviter les 

distractions qui nuisent à la performance. La capacité à rester 

concentré du début à la fin déterminera la performance. Il indique 
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qu’un état d'esprit agressif au sport se concentre sur l'attaque et sur le 

fait de « se donner à fond et de s'enflammer mentalement », 

contrairement à l’état d'esprit calme qui est généralement le meilleur 

choix pour les athlètes qui deviennent nerveux avant une compétition. 

Pour lui, un esprit clair convient mieux aux athlètes qui sont intuitifs, 

libres d'esprit et expérimentés. Il indique en plus que quelques autres 

compétences mentales pour améliorer la force mentale à savoir, se 

fixer des objectifs et créer une vision positive à long terme, utiliser 

l'imagerie et la visualisation pour travailler sur les compétences 

compétitives, focaliser la concentration et l’attention, acquérir de 

l'expérience face à l'adversité, améliorer la gestion des erreurs, et 

développer une approche positive de la compétition. Il note alors que 

la préparation mentale vise à optimiser les conditions internes du 

sportif pour parvenir à l’expression de son plein potentiel physique 

technique et tactique ;   elle agit sur deux piliers fondamentaux, dont 

premier consiste à augmenter la motivation et la concentration, et le 

second, à réduire le stress et la perception de l'effort. 

Ottawa (2021) estime que pour aider les clubs sportifs et les 

entraîneurs à travailler sur l’entraînement mental de leurs athlètes, il 

faut leur faire suivre des cours qui leur permettront de reconnaître les 

signes indiquant qu’un athlète doit améliorer ses capacités 

d’établissement d’objectifs, de concentration et de contrôle de 

l’anxiété, ainsi que de développer des outils pour aider l’athlète à 

s’améliorer dans ces domaines. Pour l’auteur, ces cours doivent 

apprendre aux entraîneurs comment organiser des activités guidées 

pour aider les athlètes à améliorer leurs habiletés mentales de base, 

contribuer à créer un environnement positif qui réduit l’épuisement 

professionnel et maintient les athlètes dans le sport. Il insiste sur le fait 

que pour réussir et performer au mieux, les athlètes doivent utiliser 

autant leur esprit que leur corps ; car les techniques mentales aident à 

contrôler les émotions, à gérer le stress et à améliorer la participation. 

Pour Franck (2016), la préparation désigne le travail effectué sur le 

rapport de l'athlète à lui-même dans le cadre de sa préparation à la 

performance et de la gestion des résultats. Il s'agit de la préparation 
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proprement dite de l'état psychologique, intervenant favorablement 

sur les qualités requises par l'engagement dans le sport de compétition. 

L’auteur estime que les principales caractéristiques d'une bonne 

préparation mentale sont de se fixer des objectifs réalistes qui soient 

réalisables, et non pas des objectifs qui vont faire trébucher mettre 

dans une situation de difficultés. Shimid (2024) estime que 

l’entraînement technique et tactique, physique ainsi que celui mental 

et la gestion des émotions sont essentiels à la pratique d’une activité 

sportive. Pour l’auteur, la préparation mentale a pour objectif d’aider 

les sportifs à optimiser leur force mentale pour répondre aux exigences 

de la compétition que sont la régulation des émotions et du stress, la 

capacité à maintenir une concentration adéquate, le développement de 

la confiance en soi, la gestion de la motivation. Alors que selon 

Fournier (1998), la préparation mentale permet la préparation à la 

compétition par l’apprentissage d’habiletés mentales et d’habiletés 

d’organisation, dont le but principal est d’optimiser la performance 

personnelle de l’athlète, tout en promouvant le plaisir de la pratique et 

favorisant l’atteinte de l’autonomie.  Elle vise selon lui, à optimiser les 

conditions internes du sportif pour parvenir à l’expression de son plein 

potentiel physique, technique et tactique ; elle développe d’habiletés 

mentales telles l’estime de soi, la confiance en soi, la motivation, la 

gestion des émotions, l’attention, la concentration et l’activation. Elle 

n’intervient pas seulement dans le sport en vue d’augmenter la 

performance, mais avant tout pour l’épanouissement de l’athlète, pour 

que ce dernier ait la meilleure adaptation possible dans n’importe 

quelle situation. Elle va apprendre à l’athlète à devenir adulte, à 

réfléchir sur lui-même, sur ses actions, ses pensées, ses 

comportements, autrement dit à s’auto -gérer. Pour l’auteur, le sportif 

apprend ainsi à moduler et à maîtriser les facteurs psychologiques et 

émotionnels. Il indique par ailleurs que les aptitudes cognitives sont 

les capacités du cerveau qui permettent d’être en interaction avec 

l’environnement. Fournier (op, cit.) estime qu’elles permettent de 

percevoir, de se concentrer, d’acquérir des connaissances, de 

raisonner, de s’adapter et d’interagir avec les autres, et elles sont liées 

au traitement et à la manipulation de l'information, telles que 
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l'attention, la mémoire et la résolution de problèmes. En outre, pour 

l’auteur, les compétences mentales permettent aux joueurs de gérer 

leurs pensées et émotions telle que rester concentré sous pression ou 

rester calme dans des situations de stress élevé. Elles facilitent selon 

l’auteur la relaxation et la motivation. Aussi, il indique que les 

fonctions cognitives les plus importantes sont l'attention, l'orientation, 

la mémoire, les fonctions exécutives, qui permettent de gérer ses 

comportements, ses pensées et ses émotions les compétences 

visuospatiales. Fournier (1998) différencie la préparation mentale de 

celle psychologique, en faisant observer qu’un préparateur mental se 

concentre principalement sur le développement des compétences 

mentales et émotionnelles des individus ou des équipes pour améliorer 

leurs performances, alors qu’un psychologue du sport est un 

professionnel de la psychologie spécialisée dans le domaine sportif ; 

car ce dernier utilise des approches psychologiques plus larges, et peut 

repérer des troubles mentaux. Il fait noter que la préparation physique, 

technique et tactique sont les mieux connus et maîtrisés par les 

entraîneurs sportifs. Pour Le Scanff  (2005), le concept d’entraînement 

mental, parallèlement à celui d’entraînement physique, technique ou 

tactique, vise l’amélioration de la performance sportive, grâce au 

développement d’aptitudes psychologiques ou « habiletés mentales » 

et les termes de suivi ou accompagnement psychologique ne 

recouvrent pas le même sens. Lévêque (2023) fait observer la nuance 

entre préparation mentale, préparation psychologique. Il fait observer 

que les facteurs psychologiques sont convoqués pour analyser les 

résultats, attribuer les causes, disséquer les comportements, tandis que 

la perspective éducative et préventive est privilégiée dans 

l’entraînement mental. Il s’agit pour l’auteur d’aider l’athlète à 

développer ses ressources pour s’adapter aux contraintes de la pratique 

sportive de haut niveau. Mahoney, Avener, (1977) et Orlick, 

Partington, (1988) constatent que les athlètes de haut niveau possèdent 

une plus grande confiance en eux, un niveau plus élevé de motivation, 

de meilleures stratégies de contrôle de leur attention, activation et 

anxiété que les athlètes de moins bon niveau. Pour ces auteurs, 

l’entraînement mental repose sur des aptitudes de base, qui sont 

https://shs.cairn.info/publications-de-christine-le-scanff--9441?lang=fr
https://shs.cairn.info/publications-de-marc-leveque--77639?lang=fr
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ensuite utilisées, seules ou combinées, pour s’adapter aux besoins 

spécifiques des athlètes. Le Scanff  (2005) et (Vealey, 1988) identifient 

quatre habiletés mentales les plus importantes à développer chez les 

sportifs, notamment la relaxation, la gestion des objectifs, l’imagerie, 

dialogue interne. Ils définissent l’imagerie comme une pratique 

cognitive, qui consiste à évoquer les caractéristiques d’un objet, 

événement ou processus absent de notre champ perceptif actuel. Les 

auteurs indiquent que les images permettent de réaliser mentalement 

des reproductions ou des anticipations ; il s’agit des processus 

mentaux, qui peuvent renvoyer à n’importe quel registre sensoriel dont 

l’objet, l’événement ou le processus peut appartenir au passé, au 

présent ou au futur (Murphy, Jowdy, 1992). Pour ces auteurs, le simple 

fait d’imaginer la réalisation d’un mouvement provoque une activité 

musculaire minimale des groupes musculaires en cause par le 

mouvement. Ainsi, le sujet se voit, se sent en train de réaliser une 

habileté ou un acte donné ; il perçoit de l’extérieur, l’action dans son 

ensemble, comme sur un film vidéo ; il est dans la perspective d’un 

observateur externe. Dans un dialogue interne, il interprète ses 

sentiments et ses perceptions, régule et modifie ses convictions et ses 

évaluations, et se donne à lui-même des instructions et des 

renforcements. Pour ces auteurs, le dialogue positif prédomine lors des 

meilleures performances contrairement au dialogue négatif qui 

influence l’estime de soi générale du sujet, le conduisant, dans certains 

cas, à la dépression.  

Pour Le scnaff (2005), la motivation d'accomplissement se caractérise 

par les comportements que les personnes manifestent lorsqu'elles 

s'appliquent à bien réaliser une tâche, à rechercher des normes 

d'exigence ou de performance, à se fixer des buts élevés. L’auteur 

soutient que cette motivation constitue déjà les prémisses de la 

prochaine victoire. (Gernigon, 1998) estime que la motivation chez le 

sportif chez s’observe par la direction de son attention et de son 

activité, par la persistance dans cette dernière face aux obstacles, par 

ses efforts, par la continuité de cette activité en dehors de toute 

contrainte externe et par ses performances. Grospiron (2021), la 

https://shs.cairn.info/publications-de-christine-le-scanff--9441?lang=fr
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perçoit comme une « énergie du plaisir » qui permet de se lever chaque 

matin avec envie d’aller s’entraîner pour améliorer la performance 

sportive. Il indique qu’il faut la cultiver, gérer ses émotions et son 

niveau de pression pour donner le meilleur lors des compétitions.  

Billat (2022) l’identifie à une action motrice, dont les règles sont 

fixées par l’institution sportive, permettant au sujet d’exprimer ses 

potentialités physiques et mentales. Pour l’auteure, on parle de 

performance sportive, dès l’instant où l’action optimise le rapport 

entre les capacités physiques d’une personne et une tâche sportive à 

accomplir. Platonov (1988) la définit comme étant : « les possibilités 

maximales d'un individu dans une discipline à un moment donné de 

son développement ». Elle peut s’exprimer sous forme d’un 

classement, d’une distance, d’un temps ou d’un résultat le plus souvent 

lors d’une compétition ; c’est un résultat d’un entrainement complexe.   

Famose (1993) la considère en tant que résultat obtenu pour un 

pratiquant lors de l'accomplissement d'une tâche donnée. Pour 

l’auteur, elle est perçue, mesurée et évaluée par lui ou par un 

observateur extérieur ». Jûger Weineck (1997) l’assimile à la capacité 

sportive représentant le degré d’amélioration possible d’une activité 

motrice ou sportive.  

Cette revue révèle que la préparation mentale se fait à travers la 

formation aux habiletés mentales et à celles cognitives. Tout en 

indiquant la différence entre préparation mentale et préparation 

psychologique, elle présente la préparation mentale comme source 

quatre habiletés mentales importantes chez les sportifs, notamment la 

relaxation, la gestion des objectifs, l’imagerie, le dialogue interne.  

Elle mentionne aussi que pour performer au sport, il faut une 

motivation des athlètes qui s’observe par la concentration, la 

détermination et la persévérance. Elle indique en outre que la 

préparation mentale concerne à priori tous les sportifs, qui désirent 

atteindre leur meilleur potentiel. Toutefois, cette revue ne lie pas 

directement cette préparation mentale aux clubs locaux ni à leurs 

performances en football. Aussi, même si elle indique l’existence d’un 

lien entre la préparation mentale et la performance des athlètes au 

https://stm.cairn.info/publications-de-veronique-billat--3034?lang=fr
https://stm.cairn.info/publications-de-veronique-billat--3034?lang=fr
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football elle n’explicite dans quelle mesure et comment se manifeste 

cette relation.  Le présent travail se propose d’élucider ce mécanisme 

au niveau des clubs locaux.   

Cette étude s’appuie sur la théorie de la motivation intégrée de Déci et 

Ryan (2002) qui stipule que l’individu s’engage dans une activité qui 

est en adéquation avec ses valeurs et son identité. Pour cette théorie, 

la régulation intégrée fait référence au sens et aux besoins de 

réalisation personnelle, où la conscience et la valorisation de soi sont 

recherchées par l’individu. Pour les auteurs, le besoin de compétences 

de ce dernier fait référence à la sensation qu’il peut éprouver lorsqu’il 

interagit efficacement avec son environnement et qu’il a l’occasion 

d’utiliser ses capacités. Il fait alors preuve d'autonomie et de 

persévérance dans l'exécution d'une activité ou d'un comportement, en 

l'absence de toute contrainte externe. La régulation intégrée constitue 

le niveau d'autonomie le plus élevé dans les rencontres. 

 Dans le cadre de cette étude, la préparation mentale va donner des 

valeurs que l’athlète parvient à mémoriser et à s’approprier et qui vont 

l’aider s’intégrer dans la compétition. Il manifeste alors un 

engagement autonome qui lui permet d’interagir efficacement avec les 

coéquipiers et ou les adversaires. Son comportement est caractérisé 

par la cohérence et la concordance avec ses valeurs et sa personne 

entière. Il a une tendance naturelle et intrinsèque à chercher son 

intégration dans le match en prenant en compte toutes les règles qu’il 

a intériorisées. Il fait alors preuve de capacités cognitives qui le 

rendent autonome et motivent davantage, dans l’exécution de son 

activité.  

Cette théorie de motivation intégrée qui consiste en une intériorisation 

et appropriation des valeurs en vue d’une autonomie et d’une efficacité 

et des performances, convient pour l’examen des comportements des 

athlètes au football. Elle permettra de vérifier l’hypothèse selon 

laquelle l’insuffisance d’apprentissage des capacités cognitives 

diminue la motivation d’accomplissement chez les athlètes. 

Elle s’appuie aussi sur la théorie de Thérapie de la conscience 

modifiée de Le Scaneff (1998) qui stipule que les consciences 

motivées sont des états secondaires au cours desquels le sujet vit une 
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modification plus ou moins profonde de son état ordinaire de 

conscience, de sa perception de l’espace et de sa propre identité. Les 

sensations internes et la perception de la réalité extérieure sont 

affectées par ces états. Aussi ces consciences sont modifiées au cours 

des apprentissages qui préparent aux habiletés mentales et qui 

prédisposent à la performance.  Dans le cadre de cette étude, l’accent 

est mis sur les dispositions mentales à travers des prises de décisions 

pertinentes et rapides, source de l’intensité du jeu lors des 

compétitions. La préparation mentale doit permettre de surmonter son 

stress et de réaliser de bonnes performances. La modification des 

consciences consiste alors en la concentration, la résilience, et la 

persévérance, qui sont des habiletés mentales engendrées par la 

préparation mentale. Cette théorie permettra de vérifier l’hypothèse 

selon laquelle l’insuffisance d’apprentissages aux habiletés mentales 

réduit le niveau d’intensité de jeu au football. 

Problématique    

Pour Roger (2015) les entrainements existent toujours dans toute 

activité sportive, quelle que soit la discipline. Ils ont lieu depuis les 

centres de formation footballistique jusqu’aux clubs de haut niveau. 

Leur exécution devrait mettre en confiance tout athlète avant pendant 

et même après les rencontres sportives à travers le développement des 

capacités mentales et celles cognitives. Grospiron (2021) estime que 

la gestion du mental  des athlètes s’est imposée ces dernières années 

comme l’un des facteurs clés de la performance sportive. Pour  

Lévêque (2023), la référence à la préparation mentale dans le milieu 

sportif est devenue un standard car à valeur égale, le mental fait la 

différence. Lemaire, Gadea, Burlot (2021) observent que l’aspect 

mental permet à l’athlète de surmonter son stress et de réaliser de 

bonnes performances. Pour ces auteurs, la préparation mentale donne 

plus de motivation à se rendre à l’entrainement, plus de plaisir dans la 

pratique sportive, une meilleure gestion des émotions ; elle permet de 

lever des barrières mentales, de favoriser la récupération et une 

amélioration du niveau de pleine conscience, de la concentration, en 

plus d’être plus lucide sur sa manière de communiquer. Les auteurs 

indiquent que la préparation mentale élève le niveau de performance 

https://shs.cairn.info/publications-de-anne-roger--8019?lang=fr
https://www.grospiron.net/9-clefs-pour-se-construire-un-mental-de-champion/
https://shs.cairn.info/publications-de-marc-leveque--77639?lang=fr
https://shs.cairn.info/publications-de-marc-leveque--77639?lang=fr
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des athlètes. Ainsi, lors des entrainements au football, la préparation 

mentale devrait occuper une place de choix pour une meilleure 

éducation des athlètes. 

Cependant, dans les clubs locaux du football, l’accent est plutôt mis 

sur les aspects tactiques et techniques et le physique, au détriment de 

la préparation mentale qui est effectuée de façon lapidaire ou 

superficielle par les entraineurs lors des préparations des rencontres. 

La plupart des entraineurs, équipes ou encore des joueurs, surtout en 

Afrique, utilisent des palliatifs à travers le maraboutage ou le 

fétichisme. Aussi, il n’est pas alors rare d’observer une fébrilité des 

athlètes qui perdent leur sérénité quand ils sont au bord de la défaite. 

Ces derniers incapables de se maîtriser ou de contrôler leur langage et 

en perte de lucidité, affichent avec des réactions impulsives pendant 

les matches, qui peuvent être source de violence verbale et ou 

physique. Cette catégorie d’équipes se qualifient ou évoluent 

difficilement vers les divisions supérieures pour insuffisance de travail 

des joueurs. Cette situation suscite des questionnements. 

 

 Questions de recherche 

 Question centrale 

 Quel lien existe-t-il entre la préparation mentale des athlètes et la 

performance de l’équipe au football ? 

 

 Questions subsidiaires 

Comment l’insuffisance de l’apprentissage des habiletés mentales par 

les athlètes impacte-t-elle la victoire d’une équipe au football. 

Comment la rareté d’apprentissages des capacités cognitives agit-elle 

sur la motivation d’accomplissement chez les athlètes au football ? 

 

 Objectifs de recherche 

 

 Objectif Général :  

Cette étude vise à examiner comment la préparation mentale agit 

performance d’une équipe au football chez les athlètes.  



 

224 

C  

O  

L  

L  

E  

C  

T  

I  

O  

N  

  

P  

L  

U  

R  

A  

X  

E  

S  

 

/  

M  

O  

N  

D  

E 

 

 Objectifs spécifiques   

Elle vise à décrire comment l’insuffisance de l’apprentissage des 

habiletés mentales agit sur le niveau d’intensité du jeu au football. 

Elle vise également à identifier l’effet de la rareté de l’apprentissage 

des capacités cognitives des athlètes au football dans les compétitions 

sportives.  

 

 Hypothèses de recherche  

 

 Hypothèse générale 

L’insuffisance de préparation mentale diminue le niveau de 

performance des athlètes au football. 

 

 Hypothèses spécifiques 

 L’insuffisance d’apprentissage des habiletés mentales réduit le niveau 

d’intensité de jeu des athlètes au football.  

La rareté d’apprentissage des capacités cognitives diminue la 

motivation d’accomplissement des athlètes au football. 

Pour mieux appréhender ce phénomène, des enquêtes de terrain 

s’avèrent nécessaires. 

 

I. Méthodologie  

 

Cette partie décrit le cadre de l’étude, élabore l’échantillon de 

recherche, puis identifie les techniques et outils de collecte des  

 

données avant d’indiquer les méthodes de leur analyse.  

 

1. Site, population, échantillon 

    1.1. Site de l’enquête 

 L’enquête se déroule dans la ville de Gagnoa en Côte d’Ivoire où 

depuis plusieurs années, les athlètes du football ne parviennent plus à 

réaliser de bons scores et ne de ce fait, ne se retrouvent pas au milieu 
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des autres sportifs de haut dans cette discipline, tout comme l’équipe 

phare de la ville, le Sporting Club de Gagnoa, en république de Côte 

d’Ivoire, qui change d’entraineur presque chaque saison. Cette ville 

regorge des équipes dont la plupart demeurent toujours dans les 

divisions régionales et ne parviennent difficilement à rejoindre l’élite 

nationale du football.  

   1.2. Population cible  

L’étude cible toutes les équipes concernées ne bénéficiant pas d’une 

préparation mentale de façon spécifique et qui présentent des 

difficultés de progrès dans la région.  

    1.3. Echantillon :  

Etant donné que cette étude se veut qualitative, elle s’effectue sur un 

échantillon à choix raisonné de quatorze (14) entraineurs issus de dix 

(10) équipes de football de la commune de Gagnoa et dans les villages 

centres, à l’issue d’un choix probabiliste, à la Direction Régionale des 

Sports et celui à choix raisonné de vingt (20) athlètes choisis de façon 

aléatoire pour chaque équipe après les entrainements, soit un quota de 

deux (2) athlètes par équipe. L’échantillon est essentiellement 

composé des garçons âgés de 15 ans à 30 ans, c’est-à-dire U17, U20 

et les séniors, car ceux -ci sont à même de mieux décrire les 

conséquences de la présence ou non d’un préparateur mental à la veille 

des rencontres. Parmi les entraineurs, quatre (4) sont des assistants qui 

aident ceux titulaires pour les équipes outillées financièrement. 

2. Techniques et outils de collecte des données 

L’approche qualitative est choisie et la nature des données à collecter 

vue la taille de l’échantillon. L’enquête utilise un entretien individuel 

semi-directif à l’aide d’un guide d’entretien qui contient les questions. 

Celles-ci sont relatives à l’existence d’une préparation mentale dans 

les équipes ou clubs, aux différentes manières et stratégies de 

préparation mentale donnée aux athlètes ; à l’existence des moyens 

pour ce type de préparation. L’accent mis sur l’aspect mental et 

cognitif de la préparation eu égard aux comportements et aux 

performances des équipes.  La procédure de collecte des données a fait 
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suite à une pré-enquête dans les équipes des direction départementale 

et régionale de Gagnoa, puis dans un centre de formation dans un sous 

-quartier de la ville. Elle a permis de découvrir l’existence du 

problème et de consolider nos questions et hypothèses. L’enquête s’est 

effectuée sur le terrain après les entrainements, avec l’entraineur et 

deux joueurs de champ. La collecte des informations a duré trois (3) 

mois, soit trois équipes par mois, après plusieurs rendez-vous manqués 

du fait de certains entraineurs qui appréhendaient difficilement l’utilité 

de cette étude. 

 

3. Méthode d’analyse des données 

 

Eu égard à la nature des données récoltées, l’analyse qualitative est 

privilégiée. L’option d’une analyse de contenu des entretiens selon 

Mucchielli (2002) utilise l’analyse des verbatim qui permet 

d’approfondir la connaissance du phénomène étudié. Elle est bivariée.  

   3.1. Traitement des données  

Le traitement des données a consisté retranscrire manuellement les 

unes après les autres, les opinions et à procéder à leur anonymisation 

qui est faite selon l’ordre de rencontre avec les entraineurs des équipes 

et avec les athlètes eux-mêmes. Ainsi nous avons E1pour l’enseignant 

1, E2 pour le deuxième enseignant interrogé, E3 etc., puis A1, 42, A3, 

etc. pour les athlètes ou joueurs de champ interrogés. 

Après le dépouillement manuel, le décodage a permis de ranger les par 

thématique. La catégorisation a consisté à regrouper les données 

obtenues selon que les idées convergent, pour faire ressortir les points 

clés. 

    3.2. Analyse des données : 

 Les sous-ensembles du texte ont pu être repérés et mis en évidence, à 

partir des objectifs spécifiques de l’étude. L’analyse de contenu 

sémantique s’est attachée à dégager le contenu manifeste des discours 

produits. Différents verbatims classés en fonction des hypothèses ont 

permis d’avoir plusieurs informations. L’intérêt de cette technique 
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d’analyse réside dans le fait que derrière le discours, les mots, se 

cachent les intentions et les motivations qui ne se laissent pas 

appréhender immédiatement (Mucchielli, 2002). 

II. Résultats   

1 : caractéristiques des enquêtés 

 

Tableau 1 : Caractéristiques des équipes  

Equipes Année d’existence  Nombre 

d’entraineurs  

Existence de 

préparateur mental 

Moins de 

5ans 

Plus de 

5ans  

 Oui Non 

E1 X  1  X 

E2  X 2  X 

E3  X 2  X 

E4  X 2  X 

E5  X 1  X 

E6 X  2  X 

E7  X 1  X 

E8  X 1  X 

E9  X 1  X 

E10 X  1  X 

 

Source : enquête 2024 : Goudenon 

L’échantillon de dix (10) équipes renferme quatorze (14) entraineurs. 

Aucune équipe n’admet un préparateur mental malgré la présence de 

deux (2) entraineurs dans certaines. 

Tableau 2 : caractéristiques des entraineurs 

Ancienneté dans la 

profession 

Type de formation 

Moins 

de 5ans 

5ans Plus de 

5ans 

Ancien 

joueur  

Académique Professionnelle Volontaire 

4/14 4/14 6/14 7/14 6/14 0 1/14 

        
Source : enquête 2024 : Goudenon 

 

Plus de la moitié des entraineurs présentent au moins cinq (5) ans 

d’ancienneté et la moitié est composée d’anciens joueurs ayant fait 
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leurs preuves dans les équipes nationales et aussi locales. Il n’y a qu’un 

seul entraineur qui s’est porté volontiers pour aider les athlètes. Aucun 

entraineur n’a reçu une formation en préparation mentale en formation 

d’entrainement sportif. C’est pourquoi il n’existe pas de préparation 

mentale exhaustive lors de préparations des rencontres, bien qu’elle 

permette le contrôle émotionnel, le développement des stratégies de 

concentration, de motivation, de régulation, de l’activation, selon 

Durand, Hauw, Leblanc, Saury et Sèv (2005).     

 

Tableau 3 : Caractéristiques des athlètes 

 

Equipes Ancienneté dans les équipes  Total 

Moins de 5ans  5ans  Plus de 5ans  

U 15 4 1 1 6 

U20 2 1 1 4 

Seniors 5 2 3 10 

Total 11 4 5 20 

 

Source : enquête terrain février 2025, Goudenon 

La majorité des athlètes totalisent moins de 5ans dans les équipes. Ceci 

exprime un besoin intense de préparation mentale des athlètes avant 

les rencontres pour présenter des capacités mentales et les aptitudes 

cognitives pendant les compétitions. 

 

2. Présentation des résultats et interprétation 
 

  2.1. Insuffisance d’apprentissage des habiletés mentales et 

réduction du niveau d’intensité de jeu au football.  

Les enquêtés s’expriment sur la présence de préparateur mental et sur 

la gestion des pensées et émotions telle que rester concentré sous 

pression ou rester calme qui constituent les habiletés mentales chez 

leurs joueurs ou athlètes au football.  
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     2.1.1. Présence de préparateur mental dans l’équipe 

d’encadrement des athlètes 

E1 : « Nous aimerions bien pour compléter les différentes 

compétences que nous donnons ».  

E7 : « Nous leur montrons des vidéos dont ils s’inspirent pendant 

l’entrainement et ils peuvent les visionner aussi à la maison ».  

E8 : « Il n’existe pas de préparateur autre que nous deux. Il m’aide 

dans les entrainements ».   

E9 : « Je n’y ai jamais pensé puisque je peux faire le même travail ». 

E10 : « Si une équipe est forte, elle n’a pas besoin de beaucoup 

d’intervenants pour performer ». 

E12 : « Pour l’heure nous ne pouvons que compter sur nos propres 

forces physiques ».  

E5 : « Il nous fait remonter en division supérieure avant de songer à 

un préparateur mental ». 

E 13 : « Nous n’avons pas de séance spécifique dédiée à la 

préparation mentale des athlètes ». 

E 15 : « Nous en parlons pendant nos séances d’entrainement en 

prévision de certaines situations qui pourraient survenir ». 

E14 : « Effectivement il faut un préparateur mental spécial mais tout 

cela constitue un problème financier pour les dirigeants des clubs. 

Hélas ». 

Il n’existe pas de préparateur mental spécifique dans ces équipes 

locales, et dans les centres de formation de football. L’entraineur 

physique joue les deux rôles de préparateur physique et celui du 

préparateur mental. Cette situation donne un surplus de travail et des 

apprentissages approximatifs pour la préparation mentale. L’absence 

de ce type de préparation peut constituer un obstacle pour les 

présences du fait de la démotivation causée par certaines émotions ou 

certaines situations personnelle car selon Lemaire, Gadea, Burlot 

(2021) la préparation mentale donne plus de motivation à se rendre à 

l’entrainement, plus de plaisir dans la pratique sportive. L’absence de 

la préparation mentale peut aussi agir sur l’assiduité aux entrainements 

et sur la réalisation de bons scores des athlètes comme le signalent ces 



 

230 

C  

O  

L  

L  

E  

C  

T  

I  

O  

N  

  

P  

L  

U  

R  

A  

X  

E  

S  

 

/  

M  

O  

N  

D  

E 

auteurs qui, par ailleurs notent que l’aspect mental permet à l’athlète 

de surmonter son stress et de réaliser de bonnes performances. 

     2.1.2. Conséquences de la rareté des habiletés mentales chez les 

footballeurs 

E1 : « La difficulté se perçoit quand ils se sentent menés. Ils font des 

fautes inimaginables qui les troublent eux-mêmes ». 

E2 : « Ils ne parviennent pas à garder le rythme du jeu là où ils sont 

dominés ». 

E3 : « Ils perdent souvent le contrôle du ballon ».  

E4 : « Ils étonnent quelquefois. Vous finissez de construire la stratégie 

en fonction de l’adversaire et sur le terrain ils oublient 

complètement ». 

E7 : « Ils sont fébriles bien qu’ils aient bien abordé la rencontre ». 

E8 « Ils peuvent être sortis du jeu ou écoper des cartons les démotive 

souvent ». 

E9 : « Ils éprouvent très souvent des problèmes de concentration dès 

déjà le début du match ». 

E11 : « Le calme qu’ils affichent est d’une très courte durée et puis 

c’est l’énervement ».  

E12 : « Ils reçoivent des coups des adversaires, ils ont souvent 

tendance à la vengeance et cela les déconcentre souvent ». 

E6 : « Ils perdent les matches souvent par manque de concentration ». 

E13 : « Ils deviennent lents en plein match ; c’est cela qui fait souvent 

lever les entraineurs ». 

E9 : « Aussi, ils manquent de sérénité, une fois menés ». 

La rareté des habiletés mentales chez les footballeurs provoque  un 

manque ou une insuffisance de concentration et de sérénité des 

joueurs, et des difficultés à obtenir la victoire lors des rencontres. Cela 

s’explique par le fait que les athlètes ne sont pas outillés mentalement 

face à un éventuel obstacle, quelle que soit sa durée. Ils deviennent 

incapables de se concentrer agissent dans la précipitation, surpris de 

faire des efforts non préparés à l’avance.   Ils font montre de nervosité 

et d’agressivité, tendant à s’imposer physiquement, atteignant 

quelquefois les violences verbales ou même physiques.  Ils peuvent 

entrer en conflit avec l’arbitre qu’ils accusent de jouer pour leurs 



 

231 

C  

O  

L  

L  

E  

C  

T  

I  

O  

N  

  

P  

L  

U  

R  

A  

X  

E  

S  

 

/  

M  

O  

N  

D  

E 

adversaires.  Ils ne peuvent alors gérer les émotions convenablement 

selon Lemaire, Gadea, Burlot (2021) qui estiment que la préparation 

mentale favorise une meilleure gestion des émotions. Ces attitudes 

négatives diminuent la performance des joueurs.  

   2.2. Rareté d’apprentissage des capacités cognitives et diminution 

de la motivation d’accomplissement chez les athlètes au football. 

Les enquêtés donnent leurs opinions sur l’enseignement des 

compétences cognitives telles que l'attention, la mémoire et la 

résolution de problèmes à faire développer par les athlètes. 

 

    2.2.1. Stratégies de motivation et d’éveil d’attention chez les 

athlètes par les entraineurs 

E1 : « Nous les motivons avant chaque rencontre ». 

E2 : « nous faisons la motivation même sans les rencontres ».  

E3 : « ils ont une motivation qui ne durent pas. Ils ne persévèrent pas 

dans l’effort ».  

E4 : « Ils ne retiennent pas ce qu’on leur dit de faire pour entretenir 

une motivation durable ». 

E6 : « nous pensons qu’au niveau de la motivation des joueurs, nous 

faisons le mieux que nous pouvons ». 

E11 : « Mais il faut qu’eux-mêmes ressentent la chose à leur niveau. 

S’ils ne fournissent pas d’effort pour être dans le match, tout ce que 

nous faisons est nul ». 

E5 : « déjà à une demi -heure du match, ils ne font plus attention et ils 

ne suivent plus correctement le jeu ». 

E14 : « Souvent, ils se précipitent sur les balles en début de match et 

vers la fin ils sont fatigués et ils ne peuvent plus courir comme les 

autres ».  

E12 : « Lorsque l’adaptation au rythme de l’équipe adverse est 

difficile, Je suis obligé de me lever pour interpeller certains ». 

Les stratégies de motivation par les entraineurs présentent encore 

quelques difficultés et sont inefficaces pour favoriser la sérénité chez 

les joueurs. Elles sont survolées et les consignes sont orales sans une 

connaissance approfondie de chaque acteur. Ceci s’explique par une 

absence de formation solide et structurée des entraineurs à la 

préparation mentale qui est différente de celle psychologique et 
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concerne les compétitions immédiates. A l’absence du préparateur 

mental, les stratégies sont biaisées. Pendant les compétitions, les 

entraineurs ou coachs perdent leur sérénité se retrouvent à la lisière de 

l’aire de jeu semblent prendre la place de leurs athlètes à travers les 

interpellations, les encouragements des interventions intempestives 

pour un recadrage souvent mal compris. Pour être efficaces, ces 

entraineurs ont besoin de formation comme Ottawa (2024)  qui estime 

que pour aider les clubs sportifs et les entraîneurs à travailler sur 

l’entraînement mental de leurs athlètes, il faut leur faire suivre des 

cours qui leur permettront de reconnaître les signes indiquant qu’un 

athlète doit améliorer ses capacités d’établissement d’objectifs, de 

concentration et de contrôle de l’anxiété, ainsi que de développer des 

outils, pour aider l’athlète à s’améliorer dans ces domaines. Pour 

l’auteur, les entraineurs doivent se former sur comment organiser des 

activités guidées pour aider les athlètes à améliorer leurs habiletés 

mentales de base, et contribuer à créer un environnement positif qui 

réduit l’épuisement professionnel et les maintient dans le sport.    

     2.2.2. Les causes des insuffisances de Performances des équipes 

dans les divisions locales 

E13 : « Les enfants affichent bonne allure aux entrainements mais ne 

parviennent pas à concrétiser ». 

E 19 : « Je réalise que beaucoup n’ont pas confiance en eux ». 

E 7 : « Les difficultés d’adaptation des athlètes au rythme des autres 

font qu’il est difficile d’acquérir une victoire ».  

E 18 : « La fébrilité s’observe dès qu’ils sentent une défaite. Ils ne 

sont pas résilients » 

E14 : « la victoire est aussi liée au mental des athlètes. Ils ne se 

décident pas rapidement.  

 La gestion de leurs émotions constitue le vrai problème de mon 

équipe ».  

E10 : « la difficulté est le non accomplissement ; mais nous 

travaillons à l’augmentation de la motivation d’accomplissement ». 

E13 : « Ils osent rarement et la sérénité fait toujours défaut avec la 

balle ».  

E9 : « Avec beaucoup de ratés, ils sont lents à une prise de décision »  
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E5 : «   Avec souvent la nervosité et la perte de   sérénité, la victoire 

devient difficile ».  

 

L’absence de motivation d’accomplissement s’observe dans les 

équipes ne pratiquant pas la préparation mentale spécifiquement. Elle 

constitue la cause des difficultés de performance au football chez les 

athlètes. Elle se remarque par la lenteur de prise de décision, une 

insuffisance d’assurance à travers des hésitations et des précipitations 

lors des réceptions des balles ou des passes à faire. Elle montre 

l’absence d’assurance et de confiance en soi ou de sentiment personnel 

d’efficacité, qui conduit à des maladresses contrairement à Le Scnaff 

(2005) qui estime que cette motivation s’observe par la recherche des 

normes d'exigence ou de performance. Les athlètes ne parviennent pas 

à modifier leurs états de conscience. L’absence de contrôle de soi qui 

se traduit par l’absence de résistance aux provocations montre que lors 

des rencontres sportives, l’utilisation par les athlètes des habiletés 

cognitives est insuffisante.  

     2.2.3. Les causes fréquentes des contreperformances chez les 

athlètes des équipes locales à Gagnoa 

A1 « très souvent, je me sens déconcentré en milieu de match, surtout 

je m’aperçois que nous sommes menés ».  

A7 : « je suis déçu après qu’on ait reçu 2 buts avant la mi-temps.  Je 

me sens essoufflé. Ce qui me vaut d’être sorti ».  

A11 : « On peut quelque fois être sous le poids des problèmes en 

famille et on ne sait comment nous prendre face à un match qui est 

imminent, alors on n’est pas concentré, et on est moins motivé, les 

matches deviennent pénibles pour nous » 

A 15 : « quelquefois, les interpellations du coach nous font croire que 

nous ne pouvons y arriver et nous baissons le rythme du jeu » 
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A 18 :« Aussi, aux entrainements, l’accent est surtout mis sur les 

techniques et les tactiques, sans prendre du temps pour préparer le 

moral des joueurs » 

A 20 « Le coach dit toujours lors des entrainements qu’un bon joueur 

de football doit avoir le moral haut quel que soit l’adversaire. C’est 

ce que je sais. Il n’existe pas un moment de préparation mentale ». 

Les athlètes ne sont pas pris en compte correctement selon les résultats 

des entretiens. Les contreperformances ou les défaites dans les 

compétitions sont souvent du fait de la négligence de la préparation 

mentale des athlètes par les entraineurs qui est faite superficiellement. 

Le temps imparti à cet aspect est infime, le contenu superficiel non 

structuré provoquent souvent les résultats en dessous de ceux ciblés, 

surtout lorsque les athlètes rencontrent des difficultés tant dans sa 

profession que hors de l’équipe.  La négligence de cette préparation 

ne permet pas de lever des barrières mentales chez les athlètes victimes 

de stress ou de problèmes, comme l’indique Lemaire, Gadea, Burlot 

(2021). Les athlètes demeurent avec leurs difficultés non résolues et 

donc non concentrés sur le terrain malgré leur bonne volonté. Ils sont 

fébriles et cèdent à la moindre défaite ou difficulté lors des 

compétitions. Ils ne manifestent pas la motivation qui résiste aux 

temps et aux obstacles. Leur persévérance n’est pas visible sur le 

terrain, et leur confiance est diminuée, présentant un niveau réduit 

d’estime de soi. Cet état de fait conduit forcément à une baisse 

d’engagement dans le jeu et à des lenteurs dans les prises de décision. 

Les athlètes n’étant pas formés mentalement, les difficultés de se 

ressaisir en cas de stress ou d’anxiété constitue une source de 

contreperformances. 

Au total, les contreperformances chez les athlètes des équipes locales 

sont dues à la négligence de la préparation mentale et à sa perception 

des entraineurs vis-à-vis de leurs capacités. Cette négligence ne donne 

pas la capacité aux athlètes de persévérer, mais contribue à la 

diminution du niveau de motivation d’accomplissement.  
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III. Discussion des résultats et suggestions 

1. Discussion 

Il s’agit ici de valider les objectifs et l’hypothèse de recherche 

 

    1.1. Validation de l’objectif de recherche 

L’objectif de la présente étude était d’examiner comment la 

préparation mentale chez les athlètes et la performance d’une équipe 

au football. Pour y parvenir, des entretiens ont été effectués avec les 

entraineurs des équipes locales de la commune de Gagnoa et leurs 

athlètes. Ces entretiens ont concerné l’apprentissage des habiletés 

mentales chez les athlètes, l’intensité du niveau d’entrainement 

l’utilisation des capacités cognitives apprises lors des entrainements et 

la motivation d’accomplissement chez ces derniers et les causes des 

contreperformances eu égard à la préparation mentale. 

 Les résultats des analyses montrent une négligence de préparation 

mentale à travers la présence du seul entraineur sur le terrain  qui ne 

fait que des injonction en lieu et place d’une véritable formation 

structurée avec un contenu, Les résultats indiquent  peu de motivation 

d’accomplissement chez les athlètes fruit d’insuffisance d’habiletés 

mentales à travers une diminution de son estime de soi et une absence 

de lucidité et le manque de persévérance,  ainsi qu’une insuffisance 

des capacités de performances  cognitives à travers la lenteur dans les 

prises de décision et l’absence d’engagement des athlètes au football.   

    1.2. Confirmation des hypothèses 

La première hypothèse stipulait que la rareté de l’apprentissage des 

habiletés mentales réduit le niveau d’intensité de jeu de l’équipe de 

football. Elle est vérifiée sur la base de la théorie de la motivation 

intégrée de Déci et Ryan (2002) qui stipule que l’individu s’engage 

dans une activité qui est en adéquation avec ses valeurs et son identité.  

En d’autres termes si les habiletés mentales sont sous estimées lors des 

préparations des rencontres, les athlètes ne peuvent pas les exécuter en 
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profondeur, ou les manifester, puisqu’ils ne les maitrisent pas.   Les 

analyses montrent que les athlètes n’intègrent pas très souvent les 

habiletés mentales que sont la motivation, la confiance en soi, la 

persévérance et même la concentration au cours des rencontres à 

travers de nombreux ratés et de pertes de balles. La démotivation 

s’installe facilement et le moral n’est pas à la résilience. L’intensité du 

jeu est réduite.  Ces résultats rejoignent ceux de (Murphy, Jowdy, 

1992) qui estiment que le simple fait d’imaginer la réalisation d’un 

mouvement provoque une activité musculaire minimale des groupes 

musculaires en cause par le mouvement. Ainsi, le sujet régule et 

modifie ses convictions et ses évaluations, et se donne à lui-même des 

instructions et des renforcements. Ils vont également dans le sens de 

Lemaire, Gadea, Burlot (2021) qui observent que l’aspect mental 

permet à l’athlète de surmonter son stress et de réaliser de bonnes 

performances. Au total si les éléments constitutifs des habiletés 

mentales ne sont pas appris, les athlètes n’en maitrisent pas les valeurs 

et ne peuvent les intégrer parce que non en adéquation avec ses valeurs 

sur le champ de jeu. 

La seconde hypothèse stipulait que l’insuffisance de l’apprentissage 

des capacités cognitives diminue la motivation d’accomplissement 

chez les athlètes. Elle est vérifiée sur la base de la     Théorie de 

Thérapie de la conscience modifiée de Scaneff (1995) qui stipule que 

les consciences motivées sont des états secondaires au cours desquels 

le sujet vit une modification plus ou moins profonde de son état 

ordinaire de conscience, de sa perception de l’espace et de sa propre 

identité. En d’autres termes, si l’athlète est conscient de sa 

compétence, il peut modifier son comportement à travers une forte 

estime de soi et une assurance qui pourront lui donner une 

détermination et une capacité de résilience avant et pendant la 

rencontre. Les entretiens avec les entraineurs indiquent un faible 

exercice des capacités cognitives. Il s’agit de leur incapacité à 

identifier et à acquérir des informations environnementales afin de les 

intégrer rapidement aux connaissances existantes.  La concentration, 

l’attention visuelle, le suivi visuel et la prise de décision rapide sont 

rarement développés par les joueurs parce que cela est peu approfondi 
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lors des entrainements. Cela explique la lenteur, le manque d’adresse 

dans les réceptions ou dégagements des balles. Ces résultats vont dans 

le sens de selon Fournier (1998) qui explique que les capacités 

cognitives permettent de percevoir, de se concentrer, d’acquérir des 

connaissances, de raisonner, de s’adapter et d’interagir avec les autres 

et sont liées au traitement et à la manipulation de l'information, telles 

que l'attention, la mémoire et la résolution de problèmes. Au total, la 

préparation mentale agit sur la performance des athlètes au football à 

travers l’insuffisance des capacités mentales et des habiletés  à exercer  

sur le terrain.  

2. Suggestions  

Elles sont à l’endroit des instituts des sports et des présidents de clubs  

     2.1. A l’endroit des instituts de formation des sports  

Il s’agit de mettre un accent sur la psychologie du sport. Celle-ci va 

mettre un accent particulier sur la confiance en soi, la motivation et la 

concentration dans le match, mais aussi surtout comment 

communiquer lors de la formation aux apprentissages des 

compétences mentales et des habiletés cognitives chez le sportif. Pour 

cela, il faut accorder le maximum de temps au le module « préparation 

mentale » par des spécialistes en psychologie avec des simulations lors 

des cours suivis d’une formation pratique dans des centres de 

formation de football. 

 

     2.2. A l’endroit des dirigeants des clubs 

Etant donné que l’objectif d’un entrainement est la victoire ou le 

progrès des athlètes ou de l’équipe, le dirigeant doit impliquer lors des 

préparatifs d’un match un spécialiste chargé de la préparation mentale. 

Ce dernier exercer en sa présence pour vivre les cas pratiques. Il 

s’agira alors de partager le temps d’entrainement en celui de 

l’entrainement physique et celui de la préparation mentale. Car la 

préparation mentale accompagne les compétiteurs à devenir plus fort 

mentalement, à développer la confiance en soi, aide à surpasser les 

blocages, à fournir des efforts physiques plus longs et plus intenses, et 
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à mieux gérer leurs performances. Par-dessus tout, elle facilite la 

concentration, l’endurance, tout en travaillant sur les émotions.  

Conclusion  

L’objectif de cette étude était d’analyser l’importance de la 

préparation mentale dans la performance des athlètes au football. Elle 

pose comme hypothèse que l’insuffisance de la préparation mentale 

des athlètes est source de baisse de performances lors des rencontres 

au football. Elle s’appuie sur la théorie de Thérapie de la conscience 

modifiée de Scaneff (1995) et sur celle de la motivation intégrée de 

Déci et Ryan (2002). 

L’étude est effectuée dans les équipes de la commune de Gagnoa, sur 

un échantillon à choix raisonné de dix (10) entraineurs issus de dix 

(10) équipes de football, à l’issu d’un choix probabiliste à la Direction 

Régionale des Sports et celui à choix raisonné de vingt (20) athlètes 

avec deux athlètes choisis de façon aléatoire pour chaque équipe. Un 

entretien semi directif est privilégié. L’analyse de contenu selon 

Mucchielli (2006) fait ressortir une rareté de préparation mentale des 

athlètes avant les matches et les difficultés avec absence motivation 

d’accomplissement et niveau d’intensité réduite de jeu au football. 

 Une inclusion dans le programme d’enseignement des entraineurs en 

éducation motricité dans les instituts de formation des sportifs et une 

intégration de préparateur mental avec son temps bien déterminé 

amélioreraient la préparation d’avant-match et faciliterait l’acquisition 

des habiletés cognitives et des compétences mentales à même de 

faciliter la résilience quel que soit l’adversaire. 

La pertinence de cette étude réside dans sa contribution à 

l’amélioration des capacités de performances dans les équipes de 

football à travers le développement des relations de proximité et de 

confiance entre les entraineurs et les athlètes. Elle permettra ainsi aux 

footballeurs de développer la résilience et la concentration lors des 

rencontres. Au plan social, l’étude permettra aux joueurs une gestion 

maximale des émotions avant les rencontres en vue des victoires et de 
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la montée des équipes footballistiques dans les divisions supérieures 

pour le rayonnement du football au plan international.  
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